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marche toute* eepAce* de grain, fart

THOMAS GORMAN

*s meilleur* quali 
U-H de charbon

Lee tapis sont nettoyés al les plumes répa
rée* â la vapeur dies
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129 rue Augheta. 
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NosASfl rt SU re# Welllaeiee. Ottawa bitumineux 
et authra-
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Carre du Marche By. 30[BIES CFIBLE 
ET TAMISE

O'REILLY & UENEY
MCISE DESJARDINSNATIONALE “LE CANADA” 214, Bu* DalbOu-ib 

Marehand de (ligoros choisis, Tahaee 
Pipes, etc.

Ralon de barbier— eolffeer au 
ree liai b uû sla.

S#T Le patronage public est -ellielt* *IN|

EDITION QUOTIDIENNE EST EH VENTE(Suc ’e J A Seybold)

i Bue Spurkn
OLA-SSEl d. -CHEZ-

A. BEAUVAIS et Cie.,
No. 103, Rue Bank, Ottawa,

LB 27KME TIRAGE MENSUEL 
AURA LIEU LB

hloc ku**»:ll

MERCREDI, 16 OCTOBRE 1889 Nouveau magasin dclhaus-- - -  sures - - - )N. O. McKAYW. J. ELLARDA 2 HEURES, H.M. Import*leur de Vins, Liqueurs, Cigares 
Tabacs ; ans, i propriétaire oeJ’Invite le public à venir me faire une Fabricant de charrues et forgeron

visit». Je tiens aussi plusieurs hommes 
pour ouvrages de pratiques—satisfaction B^pHratlan- -L’HOTEL RICHELIEUVALEUR TOTALE DES LOTS

$50,000.00 Agente pour les Commercants d# Bols,
449, ««• •! tse rat Susses.

G. ÜLAUDE,
Rue Dalh iusie 10 RUE ST GEORGE, OTTAWA

Gros Lot : Un Immeuble de $6,000.0 .

OR A N DF VFNTFhJSm£zVS» ï;SSS:SS VJlvAIN UC V Cl> 1 C
4 do -.... 600.00 2,000.00

10 do ___ 800 00 3,000.00 ^
30 Ameub.ements.... 200.00 6,000.00

AU COMPTANT
dob*

1000 Serv
% •IM7 Me vais-1 . . •OO.OOe.ee

$1,00COUT DU BILLET

-IDE-Il est offert au porteur de tout numéro 
nant de lui payer en espèces le montant
son lot, moins une commission de dix 

pourcent.
Lee noms des gagnants ne eoal pas livrés 

à la publicité, à mains d’une autorisation 
iale.

Les demandes de billets seront reçues 
jUequ'à MIDI le jour du tirage.

Tirages, le 3e Mercredi de chaque 
Le Secrétaire : B. E. LELEBVRK,

1», Bac lalal-iscasw,
B,*trcal. Caaacta

m

&CETTE

&SEMAINE S-MONTRES
Prix EXTRMDIXÂIRMiYT

REDUITS
CHEZ e

Bryson, Graham & Cie;Récemment reçues, le plue 
grand asBortiment de montrée 
d’or et d’argent de la ville 
pour être vendu à i.n prix à 
peu près 60 centinsj dans la 
piastre.

S* 98 Rue Rideau
146,148/150,152 et 154 RUt SPARKS. Ottawa.

•Bg-Ne vous servez^ue du meilleur coton en roulesu, celui.de Clapperton,A-* A. IWcMILLAIM

N. LANDRY HOTEL CÀHÀDIEH intéressante découverte nm*. \.

PARFUMS ESS.ORIZÀ SOLIDIFIES
Plombier Sanitaire

Cl DEVANT OCCUPÉ PA* G. LaT IKOV LLKrOSFLT. D’A FM1LS a fl'Z.
Ce maruitiqur hôtel vient d'étre acheté 

par M. John Jehnson, ex-piopiiétair du 
'* Royal Exchange."

Les repas font servis à toute heure, à la 
carte, système européen, et sous la surinten- 
dence d un cuisinier français de premiè-e

lit a Eau Chaude, Etc.
PRESENTES SOCS FORME M CtATJIS (IB OOEITS DÉLICIEUSES)

Il suffit de frotter légèrement les objets pour les parfumer
(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc )

L. LEŒRA2ÎD, Fournisseur de li Cour 1» Smell
807, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

U rwndtnt dam tout,, t,, pdn.lp.tu Ptlfumtriu, ftl—,t Dnputri,, du Mpndp
aavoi pkawco ne mhii ae eATAtoeua n i i *thé

118 ICE lime, OTTAWA
HRIX MODERES

Vins, claret, eanterne, champagne 
queure de première qualité.

Cet établissement vien/d'étre meublé à 
neur, les chambres sont spacieuses et des 
mieux aérées, faisant fece au par “ Kajor's
mu.” x

L’entrée privée est 
Ventrée générale du

sur la rue Sussex.
JOHN JOHNSTON,

et li-
I « maladies de toute nature, parti- 
■■ culièrement les affect ioue uerveu- 
He», IV.tilepeie, le* meuxdWoiuac, les 
bourdonnements d’oreille», le* oaalgiee. 
la surdité, les mau xde tête, la migrai- 
ne, la chloroee et les paralysies sont 
infailliblement guéris par notre célèbre 
méthode ra donne! V Par une cure tk 
qua. v semaines nous avons obtenu les 
succès les plus merveTe îx dan* de» oas 
d’asthme et d’affee "on* pu'monai.c ’. 
Prière de noue adret&er en p'ei le con- 

ice les descriptions détaillées «les 
maladies en y adjoignant un timbre 
d’affranchissement pour la réponse. 
Oflicin “HYGUBA” à Hantlxwrg I. 

(Allemagne. )

sur l’avenue Mc 
resiaurant aux’n

Propriétaire
JOÉKKKHKMHlOOOHMKNNXNNKHM

<| UNIMENT GÉMEAU;
6-2 30 ANS DH 8UOOÈ8 A
Am «tek «rssl r ortQIK rom plaçant lo FFf nan* J
y <Nn\. douleur ni chute du poil. Adopté |uir les •éfc'H- □
66,3 HZ*™, ; x

JE£ fWF Ouertson rapide et *ftro dca Holterle», v*n- -
UCL, JL ^ aJL turc», Heurt», Molette», Ie»»iyw.»m, Kngor- !
^ w~ 6^^ guuionts dos Jamlwa, Surou, Eparvlhs. et**., itcvulsir
□ S3 I ^ «1 itèHoliilir Infaillible vt sans rival dan< h-s in
T yine», tkitnrrhe», Bronchite», Inf .iminations
QEm des Poumons, du Foie, des In lost lus, rieuré»le», Hydrophdos, itdlou- 
T q> lions d’Urlne. Fièvre* typhoïdes, etc.
Q x3 Pansement à la main, ou 3 ut 4 mlnutos. tan» coupor lo poil, i
" S3 DÉPÔTS : Parie, MEBTlVlBR A d1*, 278, rue Saint-Honoré «à 

MONTRÉAL : LAVIOLF.TTE A NELSON. - QUÉBEC ED. MORIN â CI*. V 
St-HYACIHTHE, OTTAWA, BT PRINCIPALE» PHAKMAQIBH DU CANADA. Q
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Vin«Siropi.Dusart
BB LACTO-PHOSPHATE de CHAUX

Le Utte-Pkitfkal. U sieur cenunn des» 
le moi et U TW de DVSAKT est 
le tkspeiwet 4#e rAperetsurs.

n relfcrail et redrezie le* es de» enfaol», 
recAihf■«« ; read U vigneur et l’aclifiie eui 
iioleictnti mooi et lya|ibatiquc» et à rem 
qai eôol feliguii per oae eremoer* Iropi 
rapide; ehrs les Pktuxguoi, Ü feeilil# I»' 
eicalrieetios des poiimmi 

l e» femme» eeeele/ee.qai prennent leBTIIf 
,»n le SXKOT de DUMAKT, .apponeal, 
leer *Ul «soi fatigue el »»oi «omiMi-roeni» et 
.tonnent le joer A dee eafaot» plu» e.goureu*,1 

Le Uelr-Phcifkatt de «Aeu» e. 'lcliil le 
lut des Nourrieu et gsreoiil le» enfant» 
contre fa Uiarrhée et les niefadie» de trou- \ 
•ante. Par influence, le Deefilie» se faUj 

#»sn» fatigue et laos cnneulsiuos. >
# Le VIN et le SIKOP de DWAET » 
> réveillent l'snpMit et les forte» de» «»*»»->
# Its cents, et comiennent dsn» loue le» ts» de>
f fatigue ou d'Apuuemeel du corps humain. > 
•www v\ w»w|

STATUTS 0 1 CVI»Dâ;i
PFBLIC T.6N8 omtlELLl.8
L<a Btatuts et autres Publications 'du 

Qouve.-nement du (Lsuda, sont en ven'è à 
ce bureau. Aussi des Actes réparées. Liste 
de prix envoyé sur demande.

Statuts Révisés, a tuellement prêts. ’Prix 
de decx volumes, $5 00.

B GHAMBBRLIN, 
Imprimeur de la H- ine 

et contrôl-ur de la Paputerie. 
tressions Pub iquea

Avis aux (Consommateurs
Les PRODUITS de le

Parfumerie Om L LEGRANDASTHME
CIGARETTES INDIENNESDépt. des lm|

el de la Papei 
Ottawa, Mare 1867.

KNABIR INSICA
A Ci», Rhtrmteltm i Parti 30?, rue St-Honcuré, à PARIS

raue ORIZA-OIL* ESS.ORIZA* ORIZA-LACTÉ * CRÈME-ORIZA 
ORIZA VELOUTÉ *ORIZA-TONIC* * ORIZAURE‘SAVON-ORIZA

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :

1° Aux soins tout particuliers qui président â leur fabrication.
2” A leur qualité inaltérable et à la suavité de leur partum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre mtr leur réputation 

noue avertissons les Consommateurs afin qu'ils ne ee 
laissent peut tromper.

Los VÉRITABLES PRODUITS il VilDENT dsni toutes les «1101$ HONORABLES daMIfUMEftlEltDlieOUERIE 
Envol franco de Parla dm Catalogue llluatr#

de •13in
Le plu» efllrsee de. moyen» connu» poor com

battre l’asthme, l'oppreaaton. U toox 
.ervense. les oatarr-ies. Tlnsomule.

MATTOoeGRIMAULTaC"GRIMAULT A C>*. PAsmieieuàFsrii
IBJECTIOW Se WATICO «. BRIBAOLT 4 Of* I 

elle • acquis on qoehjue» snnees une répn- 
tation nniTerfelle, , " guérit en pen de tempi 
le» écoulement» le» plu» rebelles.

OAFSULESss 1ATIC0 <e 6RIBAULT 4 O1»» 
ne fatiguent ps» l'eslomse comme le fonl 
tonte» les eepiole» au copahu liquide et an 
cubébe et gn ri-»rnt rapidement.

AVIS HELA IFS AUX PASSEPORTS
Les perponres qui ont besoin de pasqe. 

per s du Gouvernement Canadien, dois 
s’a Ireeaer à ce rtép irtement et accompa
gner leur demande de la somme de quat.e 
ph»slr e, honoraire fixé par le gouverneur 
enc.neeil. G. PU WELL

Sous-eecreteirti d’Ktat 
U âWA 19 novembre 18S7

I n AL-ilinarol» a-dessu» se troeteot i Parla : 
» hui 11v|«*n«. à Montreal : ibes Lvha*a
•we et C-1 tftntoso ties 4 U Vo*n»e«0.

hoe, cons il, et M. Moore, vice-con 
sul d’Av.gleterre dans cette ville.

L’attentat à été commis dans les 
bureaux mêmes du consulat. 
Finch était lë maître d’équipage du 
trois-mâts barque anglais Amazon, 
parti de San Francisco pour Hull 
le 13 courant.

Ma s au départ du navire, Finch 
avait été renvoyé par le capitaine 
parce qu’il était dans un état de 
santé ne lui permettant pas d'entre
prendre un aussi long voyage.

Depuis lors, Finch allait pnsque 
chaque jour au consulat pour 
tâcher d-- se faire payer une certaine 
somme qu’il prétendait lui être due. 
Or, samedi dernier, on lui a annon
cé que l’ftrgent avait t té envyé à 
Londres, pazee qu’il n’avait pas 
rempli certaines formalités. C’est 
alors que Finch, furieux, a sorti un 
revolver de gios calibre de sa poche 
et a essayé de tuer le consul et le 
vice consul

Le premier coup, que Finch 
dest nait au vice-conul, a raté.Finrh 
a tire alors sur le consul, mais il l’a 
manque et la balle a brisé le tuyau 
du poêle du consulat. Désarme et 
arrêté immédiatement, Finch a été 
écroué jusqu’à plus ample informé.

Cet attentat a causé une certaine 
émotion à San Francisco.

Terrible accident

Québec, 30—Un petit garçon du 
nom de Edouard Murphy, de Dig- 
by, yient de payer de sa vie 
dace et ses gambades. Quelques 
petits garçons cherchaient des mou
tons à Broad Cove, et chemin fai
sant ils s’amuse:ent à sauter. C’é
tait qui sautait la plus loin. L’un 
d’eux, Edward Murphy, âgé de 15 
ans, désirant surpasser ses camara
des, grimpa dans un aibre et sauta 
sur le bas d-, la falaise escârpée. 
Les pierr s se détachèrent du ro
cher sous son poids, et entraîné ent 
dans leur chûte le jeune imprudent 
qui tomba comme une ma^si inerte 
sur la grèvepii rie jses,d’une hauteur 
de 40 pieds. Il eut les deux jam
bes brisées, la face fendue et le ven
tre tellement déchiré que les en
traides en sortaient. La mort le dé
livra bientôt de ses souffrances.

son au-

L'n ancien Montrèi»̂lel» élu déposé A

Montréal, 3 J—M. Camille Jouf- 
fray, autrefois pharmacien à Mont; 
réa , rue Samle-Cathezine, vi nt 
dèlre élu député d’un arrondisse
ment de Vienne, département de 
l’Isère. M. Jouffray était déjà de
puis un an maire et conseiller gé
néral du chtf lieu de son depart.-

M. Jouffray a laissé à Montréal 
de nombreux amis qui gardent de 
son esprit et de ses talents le meil
leur souvenir : son honnêteté lui 
avai’ conquis l’eu time de tous ceux 
qui le connaissaient. Le Dr La be - 
ge, qui nous fait part de ces rensei 
gnemeuts, dit que la nouvelle de 
l’élection ce M. Jouffray a été 
accueillie avec le plus vif sentiment 
ûe plaisir par ses amis de Montréal.

ATTENTION ï
FITZPATRICK ET HARRIS
se lont un plaisir de remercier le public 
pour l’encouragement qui leur a élé donné, 
et ils invitent de nouveau tout le monde à 
venir faire une visite à leur magasin ; leurs 
marchandises sont du premier choix,

FITZPATRICK X HARRIS
C5 ru# William.

N’uuhlicz pas de demander nos pardessus 
de $10.00 donnés pour $ti.OO. Pour hommes 
et garçons, toutes grandeurs, au magasin 
à bon marché de Rochon et McBride.

Grand sacrifice d’étoffes à 
bon marché chez Bourcier et 
des rues Sparks et Bank

rolies a très 
Frères, coin

ssession du teirain en 
, la haine entre les

fut mis en 
ht ge. De 
deux familles.

Depuis lors, les h ib tan s de la 
région ont pris parti les uns pour 
MacKenna et les autres pour Doud, 
et il en est résulté, à divers inter
valles, des comb its sanglants entre 
les deux factions. Samedi deni 
er, Doud, MacKenna et plusieurs 
de leurs partisants respectifs, tous 
armés jusqu’aux de us, se sont 
reneontés dans la ferme d'un nomme 
Albert Smi h.

Une querelle n’a pas 
s’élever et Thitnas Doi 
MacKenna d’un coup de revolver à 
la tête. La bataille est dev. nue 
aussi ôt générale ; Doud a été. tué à 

par un amis de MacKenna, 
Mulv-h l. et plusieurs

‘T*

tardé à 
ud a tué

son tour 
nommé
autrts ont été plus on moins giiè- 
vement blessés. Mulvihil et deux 
fils de Doud om été ar étés d puis, 
et emprisonnés à New Hampton.

D autre t art, les hxslilités conti
nuent dans le comté de Hanau 
(Kentucky) entre les deux factions 
ayant à leur tête, l’une le juge 
Lewis, et l’autre un nommé W ison 
Howard. Mais, craignant l’inter
vention de le milice, le» chefs des 
deux sachons ont écrit au gouver
neur de l’Etat, M. Bu kner, pour 
lui expliquer, chacun à sa façm, 
l’origine de la querelle.

Mort de la girafe araérleitlsae

Cincinnati, 30—La vil e est en 
deuil! Ses habitants si joyeux et si 
fiers la semaine dern ère de la nais
sance, dans le jardin zo ilog’qus de 
Cincinnati, de la première girafe 
qui ait jamais vu le jour en Améri
que, sont inconsolab e# aujourd’hui 
de sa perte. Pauvre giraf ! eu dé
pit de tous les soins dont ou i’eutou- 
rait,justement ptirce quelle était 
la pienr.ère girafe améiicaine, et 
qu’elle devait par conséquent, faire 
le plus grand honneur a sa vil e ua"- 
tale, elle est morte, di.-on, faute du 
genre de nourriture qu’il aurait fal
lu pour l’élever. On avait d’abord 
songé, parait-il, à lui faire des fu
nérailles publiques, mais les hib- 
tants de Cincinnati, en gens prati
ques, se sont ravisés depuis, m ti
gré leur chagrin et leur désespoir 
La mort elle-même ne saurait leur 
enlever leur girafe; elle sera soi
gneusement empaillée et ensuite 
prêcieUbement conservée afin que 
la postérité sache bien, s’il 
à naître quelque autre girafe 
Etais-Unis. que la première girafe 
américaine est née à Cincinnati.
Les daufen des ehesselne de fer éleeirl-

venait

Atlanta, 30—Un grave accident, 
qui aurait pu avoir les plus lerribl s 
conséquences, s’est produit sur la 
ligne du chemin ce fei électrique 
desservant l’expoaiiion régionale qui 
se tient actuellement a Atlanta 
(Géorgie)

Le dernier train ramenant les 
visiteurs à la ville, vers minuit, te 
corn, osait de trois wacons marchant 

peu d’intervalle 1 un de lau 
tre et bondés de voy g-mrs. Or, le 
train venait de s\ngag-r sur un 
très long viaduc en bois, lo sque 
l’électricité servant à faire marcher 
le wagon y a mis le feu. Il sVn 
est suivi une panique épouvantable; 
les femmes g’èvauouhsaient ou 
poussaient dts cris de terreur, et un 
voyageur, M. Jones Rush, ayant 
sauté sur la voie, s’est très griève
ment blessé.

Par bonheur on a réussi à étein
dre promptement les flammes, et il 
n’y a pas eu d’autres acc.dents de 
personnes.

Quatre homme* ln#e

Pittsburgh, 30—Ua terrible acci
dent a eu lieu vers cinq heures du 
soir, à la gare du chemin de fer, à 
Irwin (Pennsylvanie). Cinq hom
mes, Thomas et James Tnorapson, 
Robert Robinson, Samuel Hemtnu g 
et Benjamin Stubbs, étaient accrou
pi* sous un wagon, jouant tranquil
lement aux cartes, et étaient lellt- 
ment abso bés par leur jeu qu’ils ne 
se sont pas aperçu que l’on se prépa 
rait à chaiig r de ..voie le train dont 
ce wagon faisa t partie. Or, dès que 
le train s'est mis en marche. Robin- 
ton, Hemming et Thomas Thomp
son ont été écrasés et tués sur îe 
coup. James Thompson a été si 
grièvem ent hkssé qu’il est mort 
quelque instants apiès. Quand à 
Sti bbe, il n’a reçu que quelques
Tilt & lires insignifiantes.

Montréal, 30—Le dtfl de Horace 
Barré accepte par Louis Cyr. La 
rencontre aura lieu Samedi, le 2 
Novembre, à 8 heures p. m., à 
l’Hôtel-ie-Viile de Saint-Henri.

L'enjeu du pari, au mon tant de 
$ 500, a été déposé au bureau de la 
Montréal Gazelle, ce matin, à 9 heu
res.

Le ,match est celui-ci : lever la 
chaige la plus pesante sur le dos, et 
le Dumbell le plus pesant à bras 
tendu. Ainsique plusieurs autres 
tours de force troplongàer.umerer. 
Tous les i 
scène et c 
lui-même.

Lee juges seront choisis dans l’au
ditoire, à la demande des spectateurs.

poids eero il pesé s sur la 
nacun pouira vérifier p*r

N w-Yoik, 30—On mande de 
San Francisco qu’un marin anglais 
nommé James Finch a essaye de 

à «U revolver M. Dono-

)EAÏT, OTTAWA
ha{>eaux (l'Automne.
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MARCHE Noue, 

avons un" 
asssortiment 

complet et choisi* 
de bons pianos de 
seconde main. Les 

prix et condi
tions sont â la" 

portée de , 
tous.

MANGER, de 
(EN RES

BELL
il

11r
1blés, d’Ottawa 

la bonne qua 61 RUE SPARKS
ÜEPECHtSDU MATINait Compilai

ISeivice Spécial)]

I.« voyage de Llllie

New-York, 30—Une dépêche de 
S n Francisco annonce l’arrivée 
dans cette ville d’une petite fille de 

a fait ton
ie voyage

BELL
six ans, Liliie RiLhy, qui 

ule et sans encombre
du Connecticut en Californie, tra
versant ainsi tout le continent.

La petite Lillie, dont la mère est 
morte il y a quelque temrs, allait 
rejoindre son père à San Francisco. 
A ses vêtements ètai épinglé un bil
let de M. William Posh, agent gé
néral du New York Central and 
Hudson River Railroad, disant qu'
on l’avait chargé de latre transpor- 

San Francisco et pri-

• rue Sparks)

Voitures
LE ter l’enlànl à 

ant tousles conducteurs de trams 
de veiller sur elle et de la faire 
changer d’un train à l’autre lorsqu* 
il le faudrait. Mais à côté de ce 
billet en était épinglé un autre, da
té d’Elgin (Ohio) et signé par M. 
Thieœau, ag nt du Lake Shore and 
Southern Railway. Ce dernier Lil
let était conçu comme suit:

“Cette enfant n’a ni argent ni 
* nouriture elle n’a que ce que vou- 

lent bien lui donner des voyageurs 
charitables. Celui qui l’a expédiée 
pour un pareil voyage devrait ôue 
emprisonné. Ne lui donnez pas 
d’argem car ou le lui voulait; mais 
souvenez-vous de vos infants, et 
donnei-lui à manger.”

Lillie est arrivée saine et sauve à 
San Francisco; mais hélas! person
ne ne l’attendait, et c’est la police 
quia dû prendre soin d’elle jusqu'à 
ce que l’on puisse retrouver son pè-

ELLE
u poste d’affaires e 
at Voitures Légères, 
es nous avons puisé 
ir&ntir entière satis- 
otre direction ; lea

je que nous m tiens
très bas

STEWART

■nne
re.

I^s superstition auMIchlgan
Detroit, 30—Le petit village de 

Graafschap, dai s le comté d’AUt- 
gan (M chigan), qui est exclusive- 
mt nt peuplé de descendants de 
Hollandais honnêtes, labor eux et 
paisibhs, vieot d’être jeté dans la 
plus grande agitation, par suite 
d’une étrange superstition qui y 
règne encore. Lorsque une pei- 
sonne tombe gravement malade et 
que le mal résiste à tousles remèdes 
et à tous les soins, les habitants de 
Graafschap sont convaincus qu’il 
est causé par des “ diables de pau
mes. Les oreilles et le li’. de plu
mes du malade sont éventrés eu 

êsence des voisin convoqués pour 
circostance, et si l’on y trouve 

des plumes entrelacées formant des 
croix, des couronnes ou toute autre 
sorte d’autres objets du môme 
genre, ces plumes sont immidiatc- 
m nt jetées au f u, car on t at con
vaincu que ce sont les diables qui 
causent la maladie. Ur, ces jours ci, 
il caialt que quelques-uns de cec 
“diub’es de plumes” empoit s, 
sms doute, par un courant d’air, 
lorsqu’on les jetait au feu n’ont pas 
êtû b’ûée. et ont disparu. Gtt 
Incident a suffi, di -on, pour jeter 

le vilage dans la teneur et la 
Tiouve-t-on une

fffies
iioutte
en général. ,
/ Voltaire '
* NELSON

•e conct an

nne qui retire rég*\- 
bureau ee poste, 

de jou'.na 
d’an auUe

' fa
a à celui

nne qui renvoie un 
r tous les arrrèages 
lenient, autrement 
il le lui envoyer jus- 
Dan* ce cas l’abon- 
outre le prix de 

loment du paiement 
journal du bureau

i peut être pour- 
an* le district ou le 
nêrne qu’il demeuj 
it uea de cet endroit, 
ux ont décidé que 
•nai du bureau de 
éaidence et de lais- 
naux à l’ancienne 
résomption et 
ition de raude.

tout 
consternation.
poule ou une oie ayant quelques 
plumes entrelacées, e le est plongée 
aussitôt dans une ch udière et on

C8NTHALE la fait bouillir jusqu'à ce qu’elle 
soit morte.

>it* d'hommes et 
ts réparé* et remis 

de table, ri Icaux 
eaux, etc-, nettoyé» 

Plume* d'autru- 
ice prod he, net-

lab
L* endette assx EUU-l nl»

Soriona, 30—Une nouvelle batail
le sanglante vient de se livrer près 
de New-II mpton, chef-lieu du 
comté de Chi.kisaw (lowa), entre 
deux familles de feimiers, 1 omroés 
Doud et MacKenna, ennemis moi- 
teîs depni» tantôt vingt an*.

L s fe: mes de Doud et de Mac- 
Kenna soi t voisim ■ et une qnere le 
g’pbt élevée jadis entre les dei x 
fermiers au sujet de la propriété de 
quarante acres de terrain. L’affore 
lut portée devant es tribunaux et 
Doud, ayant obtenu gain de cause,

nrocédé chimique, 
otn» main-d’œuvre. 
On va chercher et 
>r toute U ville 
1 2 cents chacun.
'OUST, Prop.
snt la ru» York.
Ife *1», m» MH»
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